
DÉBATS DES COMMUNES

les de la ville de Toronto ont qualifié de
«désastreuses» les recommandations du
groupe d'étude sur le logement et l'urba-
nisme, et que le conseil de la prévoyance
sociale de Toronto les a qualifiées «d'arithmé-
tique élémentaire», le ministre envisage-t-
ii...

M. l'Orateur: A l'ordre, je vous prie. Que le
député pose sa question.

M. Gilberi: ... le ministre envisage-t-il de
convoquer ces édiles à Ottawa en vue de dis-
cuter les recommandations avec lui?

L'hon. M. Hellyer: Monsieur l'Orateur, je
leur conseillerais d'abord de faire les recher-
ches nécessaires afin d'évaluer les installa-
tions existantes. Après cela, nous pourrions
discuter des moyens de procurer le plus éco-
nomiquement possible aux gagne-petit le
meilleur logement possible mais surtout celui
qui conviendra le mieux aux besoins des gens
en cause, des points de vue sociologique et
psychologique.

L'hon. Robert L. Stanfield (chef de l'opposi-
tion): Une question supplémentaire, monsieur
l'Orateur. Je me demande si le ministre des
Transports pense que ses recommandations
sur le logement pourraient nous éclairer
davantage que sa réponse à ma question.

M. l'Orateur: A l'ordre, s'il vous plaît. Le
député de Winnipeg-Nord veut-il poser une
question supplémentaire?

M. David Orlikow (Winnipeg-Nord): Oui,
monsieur l'Orateur. J'aimerais poser au
ministre une question supplémentaire. Les
programmes qui ont été terminés, ou presque,
par les municipalités, en coopération avec la
Société centrale d'Hypothèques et de Loge-
ment, en ce qui concerne la rénovation
urbaine et l'habitation sociale, pourront-ils
être poursuivis dans un proche avenir, ou y
a-t-il un blocage indéfini...

M. l'Orateur: A l'ordre, s'il vous plaît. Je
me souviens qu'une question semblable a été
posée au moins une fois au cours de ces der-
niers jours et que le ministre y a répondu.

LES STUPÉFIANTS

LA DROGUE LSD-ENQUÊTE DE LA GRC SUR
L'IMPORTATION ILLÉGALE AU CANADA

M. Stan Schumacher (Palliser): Monsieur
l'Orateur, ma question s'adresse au solliciteur
général. Par suite de la déposition faite hier
pendant l'audition de la cause de Michael
Wool-Lewis à Londres, en Angleterre, la

Gendarmerie royale du Canada enquête-t-elle
sur la possibilité de complicité entre des hom-
mes d'affaires canadiens et des organisations
criminelles des États-Unis pour le transport
de LSD d'Europe au Canada?

L'hon. G. J. McIlraith (solliciteur général):
Monsieur l'Orateur, la GRC collabore très
étroitement avec les autorités des pays étran-
gers pour essayer d'empêcher l'importation
illégale au Canada de certaines drogues noci-
ves et substances apparentées. Dans un cas
d'espèce, je préfère m'abstenir de donner des
détails sur une enquête, sauf si celle-ci est
terminée et qu'il y a quelque chose à révéler
à ce moment.

M. Schumacher: Une question complémen-
taire, monsieur l'Orateur. Le solliciteur géné-
ral voudrait-il nous promettre qu'il nous avi-
sera si l'on découvre d'autres preuves que des
organisations criminelles nationales ou inter-
nationales sont impliquées dans le trafic du
LSD?

L'hon. M. McIlraith: Je m'engage à étudier
la question sous tous ses aspects et à y
répondre.

[Français]

LA CONFÉRENCE FÉDÉRALE-
PROVINCIALE

ON SUGGÈRE L'ÉTABLISSEMENT D'UNE ASSO-
CIATION DE DÉPUTÉS FÉDÉRAUX ET

PROVINCIAUX

M. Gérald Laniel (Beauharnois): Monsieur
l'Orateur, je désire poser une question sup-
plémentaire au très honorable premier mi-
nistre.

Pourrait-il profiter de la conférence fédé-
rale-provinciale pour pressentir l'opinion des
premiers ministres provinciaux au sujet de la
possibilité de former une association de parle-
mentaires canadiens, fédéraux et provinciaux,
qui aurait comme principal objectif l'évolu-
tion de notre fédéralisme, permettant ainsi un
dialogue constant au niveau des députés en
plus de celui qui existe au niveau ministériel
et des comités des fonctionnaires?

Le très hon. P. E. Trudeau (premier minis-
tre): L'idée me paraît extrêmement heureuse,
monsieur l'Orateur. Je ne peux promettre
d'en parler à la conférence même, puisque ce
n'est pas à l'ordre du jour, mais je vais cer-
tainement chercher l'occasion de le faire au
cours des deux réceptions privées que je dois
donner et au cours des discussions particuliè-
res que je dois avoir avec les premiers minis-
tres des provinces. Je remercie le député de
m'y avoir fait penser.
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